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"Messieurs les Juges,

Avant de passer ö 1'expos6 de mes
nante de l'acle d'accusation et les
je souhaite souligner guelques points,

points de vue şur la
accusations av anc6es

1ogique
i mon

domi -
6gard,

C'est seulement troi§ semaines aprĞs notre garde i vue, intervenue le
l6 novembre 1987, qı.ıe nous avons comparu devant le procureur i 1lacte
d'accusation s'est termin6 quatre mois aprĞs et il a fallu sept mois
pour que le procĞs d6bute. Au titre de deuxiĞme pr6venu du procös,
il aura fallu attendre 9 mois pour que mon İnterrogatoire commence et
cela deux mois aprös le d6but du procös",

Pouvait-eıle 6tre si i6gĞre cette ''oeııvre tİ8antesque., consid6r6e comme
scientifique, prĞparĞe avec ]a Contribution de tous les Procureurs des
tribunaux de SGret6 de l'Etat d' ANKARA et qu'ils voudraient d6dicacer
pour leurs amis.

Nous ğtions surpris. Nous cherchions le§ pr6textes a cette situation.
Nous essayions de la consid6rer comme un tour du hasard. Et nous accu-
sions l€ hasard. Aprös r€examen de la situation et maintes 6tudes...,
tout e5t devenu normal. Ii n'y avait pas de tour du hasard. Au con-

Messieurs les Juges, aprĞs avoir iu l'acte d'accusation, lorsque nous
6changions nos points de vue avec mon camarade NALSI (H. KUTLU),
nous avon§ constat6 la m6me impression, comment dirais-je...?,..je pense
que nous 6tions un peu fach,is, un peu tristes. Ce n'est pas ö cause
des lourdes peines demand6es, qui nous ont fait simplement sourire -plustard, dans Ie procds, on me donnera raison-, ce nıe§t pas i cause de
Ia diversit6 et de ]a lourdeur des peines mais de la 16gĞret6 impensable
des motiJs de ces peines et de leur rödaction qui est encore plus t6göre.
Peut-€tre attendions-nous un acte d'accusation pıus §6rieux et lo8ique.

Un autre sujet que je voudrais souligner est une observation commune
a nous tous. Depuis le d6but des nouvelles parues dans la presse, con-
cernant notre retour, le monde entiĞr a les yeux sur nous. Les Associa-
tions des droits de l'homme, les Barreaux, ]es organisations d'intellec-
tueİs, les Syndicats, les Partis, les Pariements nationaux, Ie Parlement
europ6en, ıes Directions des groupes parlementaires, les Premiers Minis-
tres et Mini5tres, ies Instances ofİicielles et non o{ficielles, jusgu'aux
Pr6sidents de ia R6publique, Journalistes, Ecrivains, Avocats, Intellec-
tueİs , parİois sans leurs titres, porteurs de milliers de Signatures ,des milliers de cartes, lettres, t61,6grammes nous 6tant adress6s ainsi
quIaux instances diri8eantes, l'opinion pubIique dĞmocratique de notre
pays et du monde a exprim6 et exprime touiours son soutien et 5a solida-
rİ t6,

Tous les efforts officiels et non officİeis destinas i d6tourner, ou pour
le moİns, d6truire ce mouVement se sont 16v6i6s ineffİcaces. Je remercie,
en mon nom et au nom de mon Parti, tous les d6mocrates de.notre pays
et du monde (dont les repr6§entants sont pr6sents dans }a salle) et
dont le soutien et la solidaritğ ont ]argement d6pass6 nos Ğpreuves,
ce qui nous honole et nous 6meut.
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traire, qulattendions-nöus ? autre chose, cela 6tait-i1 possible ?

Le l6 novembre l987, vers I5 h, nous sommes arriv6s ıi ANKARA. Dös
cet instant, des 6v6nements "sensationnels" et ill6gaux ont commencĞ.
Nouş şommes s,öpar6s des autres voya8eursı montons dans un minibus
gui nous transporte vers les hangars, tout ça en faisant appel d la
force. Arriv6s li,, nous avons Ğt6 transf6r6s dans les v6hicules de s€cu-
rit6 qui attendaient Pour nous amener i ]a sauYette (vous m'excuserez
i'expression) ö la lğre Secti.on de 1a 5üret6.

Nous ne sommes m€me pas passı5s par le ContröIe officiei douanier. A
savoir, nous avons 6t6 introduits ill68alement dans le pays par les forces
de l'Etat, charg€es de 1'appiication des lois. Cela a constitu6 un premier
pas simple rnaiİ si3nificatif du non respect des lois et cette ill6galit6
a continu6 durant ]9 iours, AprĞs, les m€mes mesures, avec une aggrava-
tion flagrante, ont 6t6 appiiqu6es.

Ce jour li, aprĞs avoir pass6 une
la Sorete, d'environ 1,5 m x 1,25
cal et, ensuite, e I'interrogatoire.

i deux heures dans une cellule de
m, i'ai ğt6 emmenğ au contr6le m6di-

A la fin du 2öme jour, je ieur ai rappe16 la iin l6gale de la garde
i vue.

Le Procureur DEMIRAL et ses adjoints, non seulernent nlont
la dur6e de 48 h de garde i vue, coniorme d la loi, mais
d6pass6 la derniĞre limite pr6vue par la Constitution et
le; d6lits consid6r6s communs e trois personnes et plus,

Pas d'autre significat ion.

Car le Procureur, d ans
de la garde A vue,
(Tercuman du 2a/ıI/871.

sa d 6c la rat ion
a pr6cis6 que

pas respect6
ils ont m€me

les Lois pour

aveC Un
conforme

presse sur 1a pro]ongation
ne vouiions pas parler"

Nous retournons le 16 du mois au pays, On nous met en garde i vue,
AprĞs, la Süret6 demande au Procureur l'ordre de nous garder. Elie
Iiobtieni et te prolonse, etc... Pourtant, la seu]e proc6dure l6gale i
entreprendre i mon 6glrd 6tait de me faire comparaitre, dans ],es 48

h suİrant la garde a vue, devant le juge charg6 du dossier. Or,_ ii
y a d6ji un mandat d'arrestation d mon encontre pour les accusations
İvanc6ej. Malgr6 I'existence dans le dossier de toutes les pi6ces, me

gardant A vuJ pendant t9 jours, m'arrötant en se basant sur les m6mes
piĞces, ils ont c166 une bizarrerie iuridique-

Il n'y a qu'une seule explication a toutes ces iIl6galit6s ı
interrbgatoiİe "particulier" A la Süret6, arracher une d6position
A l'image d'un pr6venu passible de la peine de mort.

aia
"nous

J,ai d6ji fait r6f6rence ğ mon refus de d6position d la Süret6. Cette
attİtude, je 1,ai gard6e malg16 l,application de toutes 6o,:tes de torture.
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La premiöre semaine s'eşt
chaise, les yeux band6s,
faire une dĞposltion.

cette attitude de refus. sur une
drogu6, je refusais toujours de

Pas§6e avec
sans dormir,

Dans les derniers jours de garde
les traces physiques de ıa torture
min6s pour ]a deuxiğme fois par le

i vue,
avaient
m6decin

Iorsqu'ils ont
disparu, nous
l6tiste.

consid616 que
avons ğt6 exa-

Le Procureur DEMIRAL et ses ad.'oints ont viol6

- l'article l7 de la Constitution
ötre appliqu6e i personne''

qui stipule que "la torture ne peut

- LIarticle 19 de la cons_titutiorı qui stipute que "la peraonne,i vue, hormis la dur6e du transport, doit comparaİtre devant'
1! ptr:. tard 48 h aprĞs _son incuüpaİion. Pour İes incu_lp6s ende droit commun, cette dur6e est de l' jours"

gard6e
le juge
matiĞre

L'article 20 qui stipule ''_la vie priv6e sacr6e"

- L'article 22 qui stipule ''ta libert6 de la communication.'

- L'article 25 qui stipule .'le droit d'expression'.

_/..cııı4.,/_ş 4,

E*;ıı 3'(4nr.r§-

Sous p r6tex te
ıes violent en

de d6montrer les vioiations des l
employant les forces et ies moyens d

ols, ce soni
e l' Etat.

eux qui

Cela ne Peut exister dans ''un r6gime d{amocratique et libre'' (termequi revient souvent dans l'acte diaccusation poui quatifier ıe r6gimede Ia Turquie - on nous reproche d'ailleur5 d'etre'.ont." ''rn İ6!ir"d6mocratique et libre" -) ef si ce 8enre ae martıoaes'"*l.tu-ıunİ-İ"n,
un. v6ritable r6gime d6m,oclİ||!ru, ceĞ qui en sont coupables ne pour-raient occuper la place de ''d6fenseurs des droits pubtics'''.

Notre code pĞnal date
lourdement l' h6ritage.

de ia p6riode du parti unique et ii en porte

- Llarticle 38 qui stipule les prİncipes relatifs aux d6lits et peines.

Ce sont des articles en pleine contradiction avec la conception de lad€mocratie pluraliste. Au sens propre du mot, il§ sont anachronioues.Depuis cette p6riode, beaucoup de iemps s'est'6cou16. Pır"i*., - p.}ilr,seulş ou en coalition ont cta au pouvoir. L'amour pour ia o6mbciatıede ces partis 6tant limit6 et. s_e manlfertant quand its sont Oans l;Şposi-tion, ces articles n'ont pas 6t6 abrog6s et ce;tains ont 6t6 .gj."re"i''
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J'ai dit qu'ils ötaient en pleine contradİction avec la d6mocratie plura-
liste. Prenons l'exemple de la notion "des int6r6ts nationaux". Consid€rğs
comme les facteurs d6terminants de la d6mocratie piuralisie par la Cons-
titution db ı96] et l982, les partis politiques peuvent avoir des inter-
pretations differentes, m6mes oppos6es les unes des autres de cette
notion. cela est normal et m6me n6cessaire. I15 constituent leur pro-
8ramme en se basant sur ces diff6rences et contradictions. Pour le rĞali-
İer, its demandent son approbation au peupie. C'est cela la d6mocratie
pluraliste.

"L'honneur" de nous voir appliquer en meme temps les articles t4i,
I42, |46, |58, l59, 168, 312 et une partie du l40 (puisgue nous €tions
i l'etranger), aPpartient d Ia p6riode du l2 septembre et ö ceux qui
les ont jaits. C'est grace d t'effort consid6rable de ll{ r DEMIRAL et
de ses adjoints que ce procÖs a pu exister comme une pro]on8ation retar-
d6e de ]a m6me p6riode. Je crois que ces articles seront iet6s ii l'en-
droit qu'ils meritent, i la poubetle de l'histoire, quand cette P{eriode
aura disparu avec toutes ses pro]on8ations et ses cons6quences. C'est
a ce moment-li que nous franchirons le pas <ie la porte de la d6mocratie
pluraliste. Avec les termes de l'acte d'accusation, c'est a ce moment
İa que la Turquie aura "un r6time parlementaire 6Iu, libre, pratiquant
le pluripartisme".

Je voudrais m'exprimer particuli€rement §ur le deuxiĞme alin6a de l'arti-
cle l4tl1 :

Cet

'aprös ie l2 septemb re
es syndicats et partis:
'a pas 6t6 appligu6,

alin6a, i) partir de l95l, ann6e
personne durant 37 ans. M6me

oü il a 6tc adopt6, n'a 6t6 applique
pendant la p6riode la plus chaude
procCs intent6s contre les dirigeants
appliguant 1|article l4i, cet alin6a

a
d
d
n

iors des
tout en

En v6rit6, la demande d'application pour la premiĞre {ois -et sans doute
la derni€re fois- de cet alin6a, aura 6t6 düe i Mr DEMIRAL, Procureuı
de la R6publique des Tribunaux de Süret6 de l'Etat d'Ankara et a ses
adioints. 

'M6me si cela est au stade de la demande, ces hommes font
d6;a partie des noms inoub]iables de l'histoire de notre systeme juridi-
quİ. 'lu voudrais les remercier ici. Tous les articles, tous les iivres
consacr6s aux origines et au pourquoi de l'adoption de cet articIe dans
notre pays, toutes les 6tudes et recherches faites et a faiİe ne peuvent,
i mon'avis, montrer mieux que la demande de leur application, d quel
point ces articles sont anti - d6moc rati ques .

Aprös ces consid€rations d'ordre g€n6ral, je vous rappelle briövement
notre situation connue par les in{ormations, les commentaires, les 6dito-
riaux, les chroniques et artictes pubti6s lors de notre retour et donc
apprise par tout le monde alors que les procureurs rösistent pour ne
pui y po.tu. attention ; et ce, par des citations de 1'acte d'accusation
et du dossier :

"Le Secr6taire g6n€ral du P.C.T. Nabi YAGCI (alias Haydar KUTLU_) et
le secr6taire g6n6rai du P.O.T., A. Nihat SARCIN, des partis ill6gaux
a8issant ğ l'int6rieur et e l'ext6rİeur du pays, dont les siĞges sont
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A l'6tranger, sont rentr€s en Turquie, €n annonçant par avance, par
l'interm6diaire des journaux publi6s le 27/lOlE7 en Turquie, qu'its
avaient comme objectif de fonder l6gaiement le P.C.U.T.. . . (Acte d'accusa-
tion, page 45, dernier paragraphe). "

De m6me, dans ma d6position d la poiice, iİ est dit que ''les travaux
(d'union) sont poulsuivis a ]'6tran8er, m6me si l'unit6 n'est pas comp16-
t6e et en est trĞs Proche, naturellement aprĞs cette union, il ne restera
plus de P.C.T. ni de P.O.T. (ler classeur, lOĞme carton, page 6)".

Au demeurant, dans la conf6rence de presse de BORAN et KUTLU, oü
l'union est annonc6e officie]lement, il est annonc6 aussi que le point
final n'est pas encore mis, et gue le congrĞs d'union serait tenu en
l988 alors que l'on ne sa.it pas encore ni l'endroit ni la date pr€cise.
De ce point de vue, le congrös d'union ne s'etant pas encore tenu, les
deux partis continuent A avoir chacun leur personnalit6 morale (Ier cias-
seur, IOĞme carton, page 

'}
En bref, il y a deux partis gui ont d6cid6 de s'unir et qui ont baptis6
le parti qui naİtra de cette union Ie P.C.U.T. Et ces partis envoient
leurs deux plus hauts responsabies au pays aVec la mission de travailler
pour cr6er les possibilit6s de fonder l68alement dös le d6but, dans
le pays, ce parti issu de }'union.

C'est-i-dire qu'il y a seulement deux partis distincts et quand ces
deux partis seront unis, ces deux partis n'en feront gu'un 1ce "deux"
baissera i "un". Telle est la situation. &laintenant, jetons un coup d'oeil
aux dispositions de ı'artiCle : m6me si ii est un peu İlou, il comporte
des dispositions. Rechercher l'existence de ces dispo5itions dans notre
cas, faire ressortir ce que dit cu ne dit pas l'acte d'accusation ğ ce
sujet, ensuite voir comment il C6ment ce qu'il vient de dire, est trĞs
int6ressant.

Rappelons-nous l'articie

"sont condamn6s a mort ceux qui dirigent et administrent plusieurs
toutes les associations de ce genre".

cu

Ainsi:
a) ils İont ce "genre d'associaiions"

b) ces associations doivent ötre au moins "plusieurs"

c) ces associations doivent €tre diri86es et administr6es.

La conclusion de l'ötude de ces di5positions est la suivante : "ceux
qui diri8ent et administrent en m€me temps... au moins 3 a§sociations
visant a instaurer ıa domination dlune chose sur les autres choses...".

Maintenant, i6tudions les 61€ments de la requ6te de la peine de mort
de l'acte d'accusation t en relation avec la premiĞre disposition, ]'acte
d'accusation 6nonce pour moi le P.O.T. et le P,C.U.T. (pour YAGCI ,

Ie P.C.T. et le P.C.U.T. ). Donc, pour Messieurs les Procureurs "plu-
sieurs" signifie 2. Voyons ce qui est dit pour les partis cit6s pour
leur appartenance e "ce genre". ll existe quelques mots au sujet dU
P.O.T. sur lesquels je reviendrai quand j'en serais au l4ill. Je ne
m'attarderais pas Sur ce sujet maintenant. Quant au P.C.U.T., i1 n'existe
pas un seul mot sur sa conformit6 compte tenu de la d6finition de l'ali-
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n6a |4|/I. En r6alit6, il n'exist€ naturellement
affirmer au suiet d'une association non cr66e et
elıe existera, les 2 autreş n!auront pjus d'existence.

r ren
Oü,

qU'iis puissent
dğs l'instani oü

Dans le dossier, on trouve Ie proiet de programme du P.C.U.T. qui
sera forme par la fusion des deux partis, pr6par6 par ]eş comit6s cen-
traux de ces partis et soumis i la discussion de leurs membres et i
l'opinion pubiique. on pensait gue l\|essieurs les Juges se sentiraient
oblig6s de dire quelques mots sur ce projet ; mais en vain ! Dans ces
23O pa8es, i1 n'y a möme pas une ligne e ce sujet, En affirmant seule-
ment "gu'il est illegat", on demande que le P.c.U.T. Şoit consid616
comme une association de ce genre. C'est tout.

Venons-en a ]a "diİection et administration". Pour diriger et administrer,
il faut une association fond6e et non une association dont la tormation
est projet6e. Les procureur5 sont aussi conscients de cette difficujt6.
Regardez, pour cette ı:aison, ce gu'iis disent i mon sujet ı

"Etre
P. c. U.
d'admi

le secr6taire g6n€ral du P.O.T., ill6ga1 et le fondateur
T. , projeter ] ı instauraiion en Turquie d'une İorme d ' 6tat
nistration correspondant i un 16gime ma r x iste-].6nini ste et

du
et

par
cons6quent

l) tenter de fonder un parti ill6gal
orienter, administrer les activit6s de
en ceŞ mati6res, assumer ia direction
i ll6gaux ,

destin6 i
ce parti iil6gal et
et l 'admınistration

et diriger,
serv -i r de guide
des deux pa rt is

2) continuer la responsabilit6 de secr6taire 56n6ral du P.O.T. il168,a1 ,

3) tenter de fonder le P.C.U.T. iIl6gal. (Acte d'accusation pate 2)

Selon cette acCusation, d'abord .ie suis "le fondateurı' du P.C.U.T.,
donc le parti est foıd6. Ensuite, ie "iente de former" (donc le parti
n'est pas encore fond6). Puis, je "dirige et admjni5tre les activit6s''
de ce parti (donc le parti est fond6), je ''sers de guide en ces matiöres
(donc ie parti n'est pas encore fond6) et par cons6quent j"assume ]a
direction et lIadministration" des deux paıtis ilı6gaux (donc tous ies
deux sont fond6s). Et eniin, je "tente" de former te P.C.U.T. (donc
il nlest pas encore fond6).

Est-il fond6 ou n'est-il pas fond6 ?

C'est comme "eifeuillons la rnarguerite"...

Seulement, cette Ci tation
d6tresse et d İfficult6 se

"on §ent, on voit et on
et le P.C.U.T. dont ]a
activit6 depuis les ann6es
ıü7 )

seule phrase suffit d montrer dans quelle
lıacte d'accusation ı

d'une
t rou ve

sait que le P.C,T, ilt6gal,
İondation est p roiet6e sont
l9l9, ]980 et l986" (acte

le P. O. T. iil6gal
respectivement en

d 'accusation n page

On affirme ici que le
P. C,. U. T. est en activit6

et le P. O. T. existent
l986. et ceci est "senli",

encore, <1ue le
"vu", "su",

DaT
de pui s

Nous ne
reurs et
subjectif

diroos rien i propos des "sent.imenls" de Messieurs les Procu-
de ses adjoints. Car, ıe "sentiment" est un Jait totaıement
et est ain§i perçu par tout ie monde, Mais, quand on parle
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de "voir", i1 faut qu'il y ait quelque chose de matüariel qui soit vu
par tout le monde (i moins que des choses inexistantes ne soient vues
par hallucination). .İieux encore; pour "€tre sue", la cİrose mat6rielle
qu'on voit doit etre prouv6e et renforc6e par de nombreux faits etc..,
de mania/e İ se transformer en chose sııe,

Si Messieurs ]es Procureurs mettaient sur l,a place publique les preuves
de ce qu'ils ont vu et de ce qu'ils ont su, ces consid6rations seraient
naturellement inutiles. Mais en r6alit6, il n'existe aucune preuve. li
s'agit seulement pour Monsieur le Procureur et ses adjoints de se con-
vaİncre eux-m€rnes en partant de§ sentiments pour aııer au savoir, par
i'uti]isation de mots de plus en plus prĞcis et fermes.

Quelle est l'accusation de violation de l'article t42l36

"afiirmer qu'en Turquie, hormis le peuple turc, il existe un peuple
kurde" : Messieurs les procureurs pr6tendent que cela est un d6lit sans
pour autant dire que cette afJirmation est une cootre-vĞrit6. Que notre
hasitation soit souiev6e pour cette raison. Est-ce que lıaffirmation repro-
ch6e est un d6lit parce que sa divuigation ı'est m€me si elle est une
v6rit6 ou parce que le d6tit est commis en pr,6tendant qu'un fait inexis-
tant est la v6rit6 ?

Ce que nous en Savons est que la divul8ation d
un dölit s'i] s'a8it des "secrets d'Etat" et
rester secrötes en raison des n6cessitı6s de
bien de ses int6r€ts interieurs ou eXt6rieurs.

une v6rit6 peut cons tituer
des infcrmations devant

la s6curit6 de l' Etat ou

Nous pouvons ajouter A ceci ies d6clarations "contraires i la morale
publique" au sujet des tierces personnes de maniöre ii violer "le secret
de la vie priv€e". Nous ne connaissons pas en dehors de ces cas, une
situation oü la dİYulgation d'une v6rit6 en tant gue telle constitue un
d6ıit. Nous pensons qu'il n'est question d'aucune des ces situations
dans notre cas.

Aussi, il faudra admettre que llJonsieur DEMIRAL et ses adjoints considĞ-
rent comme d6lictueux ]'affirmation seion laquelle "en Turquie, hormis
te peuple turc, il eXiste un peuple kurde" en raison de §a contre-v6rit6.

J'ai voulu pr6ciser tout ceci en d6tail. Car, en v6rİt6, .ie n'ai pas
compris comment on peut qualifier de contre-v6rit6 ]'affirmation de
l'existence du peuple kurde i l'Est et au Sud-Est de la Turquİe, et
que ]eur iangue maternelle est le kurde.

Je crois qu'une accusation plus s6rieuse
la constitution ; "tout individu qui a un
turc est turc" (articl€ 65, ier alin6a).

serait iond6e sur l'article de
1ien de citoyennete avec 1'Etat

Le terme "turc" de ]'article 66 de la Constitution de 1982 n'est pas
un terme ethnoio8ique ou social mais un terme de "droit". Il exprime
simplement ia citoyenneta de ia R6publique de Turquie et abrö8e en
un şeu] mot la iongue expression de "citoyen de la 16publique de Tur-
quie".

Partout, en Turquie, tout en 6tant citO}rens de celle-ci, vivent des peu-
Pies et hnoıo8i guement non ori8inaires de la Turquie : outre les grecs,
les arm6niens, et les juifs dont le Statut mİnoritaire est d6termin6 par
le Traii6 de LAUSANNE, on trouve les Lazes, les Circassiens, les Ara-
m6ens occidentaux etc... et au deli de tous et aVec un poids 5up6rieur,
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le peuple kurde, dispers6 dans diif€renteş r65ions du pays, n KULU-
KONYA, e HAYMANA-ANKARA. ll est implant6 essentiellement ö l'Est et
au Sud-Est de ]'Anatolie , vivant regroup6 par millions et formant sans
h6sitation la ma.iorit6 dans divers erıdroits. I-a langue maternelle du
peuple kurde est ie kurde. Ceıte langue n'est ni un turc dĞform6 ni
un diaiecte d'une autre langue. C'est une İangue originale qui a ses
propres dialectes.

Peut-ctre certaines publications de i'Institut de Statistigue§ de l' Etat
font-€lles d6sormais partie des secfets d' Etat, car les statistiques du
recensement de la population concernant .la langue maternelle et secondaire
ne sont plus publiees, ou bien elies sont o{İertes i un milieu tres 6troit
et m6me l'AssemblĞe Nationale ne İait pas partie de ce milieu. Pour
cette raison, celles que j'ai pu İrouvef sont les publications de l95o
concernant le recensement de l94' et en dernier, le Bulletin Mensue}
de Statistiques qui remonte a novembre l916.

En l94), contre l6 598 313 (i6 miilions et demi) de nos conciioyens
dont la langue materneİle est ]e turc, il existait 1476 562 de conc;toyens
dont la langue materne]le esi: le kurde. Aprds les kurdes, avec des
chifires arrondis et dans l'ordre : 25O OOO arabes (syriaques ?),90 00C
grecs, 67 OOO circassiens, 

'6 
OOO arm6niens, 5l OOO h€breux, 47 aOO

lazes et 40 OOO 86or8iens, les autres chiffres sont nettement plus bas.
Selon le bulletin, en l9rO, contre l8 25J OOO turcs, il existe ] 8r' OOO
kurdes.

Mais avons-nous besoin de longues
a encore peu de jours, tous les
"queile est votre langue rnaternelie"
27 d'entre eux (61us en majorit6
ont r6pondu "la langue kurde",

Parmi ces d6put6s, l' appartiennent au sHP, 9 a i'ANAP et ti au DYP,
c'est dire si les diff6rences de partis ne sautent pas aux yeux.

Ainsi, si l'on 16sume ce qui vient d'6tre dit §ur ce suiet, dans les
r6giğns Est et Sud-ESt de 1a R6publigue de Turquie (cette r6gion s'ap-
pelle le KURD]STAN signifiant l'endroit oü vivent les kurdes, comme
s'appelait jadis LAZISTAN la r6gion de TRABZoN) vivent en 8rande densit6
les kurdes. Ces compatriotes aussi sont 1i6s ;i la R6publique de Turquie
par les liens de citoyennete ; ils assument tous leurs devoirs de citoyen-
net6 ; mais ils ont un€ identit6 ethnolo8ique diff6rente des turcs qui
forment ia ma.joritı6 de ia population et ils possĞdent une lan8ue mater-
nelle qui n'a rien i voir avec le turc.

Ceci est une v6rit6 sociale. Et l'aJfirmation d'une v6rit€, socia]e ne
doit et ne devrait jamais constituer un d6lit.

Messieurs les Juges, ia question n'est 6videmment pas simpıem€nt juridi-
que. L'Est et ]e Sud-Est forment une r6gion sous-d6velopp6e de la Tur-
quie, rest6e nettement en dessous de la moyenne, 6conomiquement pariant.
Et ceci n'est pas une Volont6 de dieu, mais le r6sultat d'une poıitique
consciente qui s'ajout€ ö la "loi du d6vetoppement in68al'' du capitalisme.
L'6cart au lieu de se r6duire, se creuse de jour en jour,

Un ,autre 616ment est le re8arc du nonde ext6rieur d6sorınais trĞs petit,
sur ce ph6nomĞne, ce regard que nous ne pouvons ignorer. Ce n'est
pas la publication du P.o.T. qui dit; "A l'Est et au Sud-Est de la
Turquie vit le peuple kurde" qui est l'objet de s6vöres critİques et
.jugements mais c'est l'attitude du pouvoir qui l'est, de la commission
des Droits de 1'Hommes des Nations Unies jusqu'au rapport du Secr6tariat
d'Etat aux afiaires 6trangĞres des U.S.A. au CongrÖs.

citations et de statistiques, I1 y
journaux 6crivaient qu'i la question
? pos6e d 97 d6put6s par une revue,

ii l'Est et au Sud-Est de i'Anatolie)
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Et ensuite, un titre dans ]es Journaux : "2O pays
d'Europe ont vot6 pour que les minorit6s conservent
ne]le : ia Turquie est encore resİ€,e seuie".

membres du conseil
1eur 1an8ue mater-

Auparavant, ceii ne s'6tait-il pas pass6 de la m€me maniĞre lorsqu'il
s'agissaiİ de conventions relatives ğ la iorture et droits de l'homme ?

Messieurs les Juges, l'acte d'accusation donne des informations sur le
P.O.T,, mais quelles informations .,. il est ouvert.., ferm6.,. ouvert...
ferm€...etc... Je voudrais dire quelques mots a ce suiet.

I-e P.O.T. a ğt6 c16e ]e l3 f6vrier l96l par t2 syndicalistes. Dös sa
phase de cr6ation, ij avait expos6 ses particularit6s. Il 6tait le seul
parti dans la vie politique de Turquie a etre constitu€ d İa base et
I6galemeni. Le P.o.T. 6tait le seul parti l6gat de 8auche, s'6tant or8a-
nis€ A l'6chelle du pays, et ayant pu r6sister i la presse de la bour-
geoisie, alors que les autres ne pouvaient m6me pas durer plus de six
mois,

Le P.o,T. 6tait ie seul parti ouvrier au monde, ayant r6ussi e entrer
au Parlement dans la 5öme ann6e de sa cr6ation, Ceux qui soutenaient
" i ' immob ii isation du Parlement möme avec un seul döput6" se sont complĞ-
tement afroles devant ces 15 d6put6s. lls ont pu constater ensuit-e, comme
le d6clarait le Pr6sident du Parti Nouveau de Turguie, le travail s6-
rieux, sans pr6c6dent du Parlement, depuis l920.

Toutes ıes questions non dĞbattues auparavant, 60it par m6fiance, soit
jug6es inutil.es, ttont 6t6, permettant la clarification deş positions des
uns et des autres, Tous les tabous ont 6t6 lev6s, tejs que la potitique
ext6rieure, la d6iense nationalet les priorit6s et les m6thodes du dıövelo-
pPement €conomique (...) C'est ld la raison de leur colöre contre le
P.o.T.

Le P.O.T. fait si€ns tous les objectifs et revendications oubli6s depuis
la guerre de la Lib6ration, Il a d6fendu "une r6elle ind6pendance",
une defense nationale organis6e conform6ment aux int6r€ts du pays. it
a d6nonc,6 couraSeusement "ies accords bilat,6raux" dont certaİns concıus
par t6]6phone dans ies cou]isses sans informer le peuple et qui nous
imposent de lourdes charges... C'est ld la raison de leur colĞre contre
ie P.O.T. (... )

Le P.o.T., dĞs le d6but des Ğv6nements, il y a un quart de siöcle,
a d6fendu la thĞse d"'une CHYPRE f6d6r6e, lib6r6e des bases et arm6es,
ind6pendante et dont la neutralit6 serait 8arantie par ıes accords interna-
tionaux". Alors ceux qui disaient "CHYPRE est turque et le restera,
a bas les commı-;nistes", c'est seulement aujourd'hui (sans toucher aux
bases, parce qu'il y va des interets de l'OTAN) qu'ils se sentent obli-
g6s d'€tre d'accord avec cette thöse. Le P.o.T, a dit la v6rit6, propos6
des solutions valables. La est ia raison de leur colĞre contre lui.

ll a d6fendu une r6forme agraire, i'6tatisation des banques, des assu-
rances et du commerce extı6rieur. ]l a montr6 que le non d6veloppement,
la misĞre, les licenciements ne sont pas fataıs et qu'il est possible
et n6,cessaire de sortir de cette situation.

Le P.O.T. a
et ceux qui
de ce pays.

Pu r6unir en son sein des scj,entiİiques, des intellectuels,
n'ont pas acceptö la soumission, bref, ]es filş va]eureux
]l a constitu6 ]a ien6tre ce la Turguie ouverte au monde.
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I1 a d6fendu Ia Turquie moderne et
techniques. 1l a propos6 que notre
ses voisins, dans un llloyen-Orient
bastion de la paix et de ia {ratern-ii6.

Quiconque, pariant du P.o.T., qu'il
soit journaliste, chercheur, d6put6
aux mots qu'il empioie,

d'avanc6es scientifiques et
en re.lations d'amitie avec
de l'imp6rialisme, soit un

doi6e
PaYS,

c haud

Brei, il a propos6 la paix, I'arniti4, le fraternit6.

soit p roche
ou procureur,

ou contre lui, qu'il
doit faire attent ion

Messieurs les Juges, ]a seule base de l'acte d'accusation concernant
ie P.o.T. est la condamnation devant les tribunaux d'exception de ses
dirigeants par l'article l4llt du C.P.T. apr6s le coup d'6tat du i2
sept;mbre. Selon l'acte, il a 6t6 constat6 qu'il (le P.o.T.) a men6
des actions scparatistes et marxistes-löninistes entre le 30 avrit l975
et le 12 septembre l98o.

Le sujet suivant avait provoqu6 de grands d6bats lors du procĞs devant
]es tribunaux d'exception. Qui 6tait jug6 devant ces tribunaux ? le Parti
ou ses membres ? ou bien, 6tait-ii question de juter Ie parti avec ses
statuts, son programme, seS textes principaux et les d6cisions du con-
grĞs, rians le cadre de l'artic]e 111/1 ? Ou bien, ult6rieurement, certains
diri8eants avec certains de leurs travaux, avaient-ils dĞpass6 1es 1imites
des textes principaux dU parti ? avaient-i]s c166 un autre parti dans
Ie parti ? dans ces conditions, quels 6taient ies points avec Iesquels
ils se sont diff6renci6s des textes principaux ? Etaient-ce ces points
li qui violaient ]iarticle 14Iii ?

Lors des procğs et dans la pĞriode ı.ılt6rieure, mes camarades ont tou-
iours pos6 ces guestions. A chaque fois, elles sont rest6eS sans rĞponse,
parce qu'il n'y avait pas de parti dans le parti. Quelle que soiı j,a

nature de§ actions, Soit meetings, discours, articles ou d6cisions, soit
grand congrĞs ou bien d6cisions d'organisations de bases, tout 6tait
conforme aux statuts et pour ia r6alisation des objectifs du programme.

Dans ces conditions, les accusations formul6es n'avaient pas de sens,
parce que te P.O.T, 6tait c166 conformöment i la rĞglementation. Pendant
ıes cinq ann6es suivant sa cr6ation, toutes les obıitatioüıs exigı5es par
leş lois ont 6t6 totalement respect6es.

Notre part-i, pendant ces cinq ann6es, a publi6 environ 5o livres et
brochures, de nombreux 1racts, <ies communiqu6s, des aifiches etc...
Tout ce]a 6iait pass6 sous contİ6le des procureurs aVant leur Publication,

Pendant ces cinq ann6es, aucune accusation de violation de la ioi n'a
6tğ portce contre Ie partj par ces instanceŞ. Mais tout d'un coup, le
Parquet de l'Etat de Siöge a d6couvert dans les statuts, programme
et travaux du parti, ja vio]ation des articıes 111 et lı+2 et l'a condamn6
en la perscnne de ses dirigeants. Le parti avait 6t6 ferm6 d'abord,
puis, comme les autreŞ partis, n'avait pas 6t6 autoris6 i travailler
l€galement.

Qu'y-t-il de changĞ ? tous les partis ont continu6 d'ğtre comme ils
6taient jusqu'i Ia veille du !2 septembre l98O. Mais il y avait un r6el
chansement ; c'6tait la dictature de la .iunte compos6e de cinq g6n6raux
au matin du l2 septeınbıe, C'est avec ce r6gime li que le procĞs a
6t6 ouvert.

Messieurs ]es
6.conomiques,

juges, je ne m'arr6terais pas
socİales, externes el iniernes du

sur les rajsons politiques
12 septemb re.
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Ce qui ressortira de ce
en GRECE, en AUTRICHE,

i\rI

j:

petit examen de la carte est la cho§e suivante ;

en R.F.A., en SUEDE, en FRANCE, en NORVECE,

La d6cision prise, reiative d mon partİ et a mes camarades, est
conseguence exceptionnelle et triste d'une p6riode exceptionnelle.

Avec la mödification intervenue en t945 de la l6gislation relatiVe aux
associatioris, la possibilit6 est offerte pour la cr6ation des syndicats
et des Partis Politiques 5'inspirant des principes de classe. cette modi-
{ication a 6t6 apportee pour ceta. Et en trĞs Peu de temPs, des syndi-
cats, des Partis sociaıiste§ ou pro-socialistes ont commenc6 a se multi-
plier au niveau nationai, A İel point que cette situation a fait peur
au Parti R6pubiicain du Peupie, alors au pouvoir, qui, en instituant
l'6tat de siege, a interdit et dissout toutes les or8anisations en une
nui t.

Ensuite, ]'acte d'accusation 6voque "les Jeunes Turcs Progressistes"
et "le Parti de la Patrie" (page ?2}. 

^ 
ce sujet, il İaut preciser que

"les Jeunes Turcs" ne constituaient pas un parti politique, c'6tait simple-
ment une or8anisation d,6tudiants, membre de "İ,Union lnternationale
des Etudiantsn. quant au "Parti de la Patrie", ii n'est pas possible
de comprendre comment on peut le considğrer comme un parti communiste
il16ga1.

ce Parti avait 6t6 c166 alors cans ie cadre de la l68islation en.vitueur
et atait l6tal comme ies autres partis teıs que le parti socialiste de
Turquie et le Parti D6mocrate des Travailleurs. La malchance de ce
parti 6tait que sa cr6ation venait de coincider avec la demande d,une
nouvelle aide de la Turquie auprös des U.S.A.

Aprös les arre§t3tions de 19J1, n'ayant plus d'arguments ant İ-commun i ste s

paur appuyer des nouveiles arrestations, le Mini5tre des Re]ations Ext6-
İieures- 

'des U.S.A., John FOSTER DULLES, alors en visite en Turquie
avait 6t6 convaincu de 1'existence du danger communiste dans notre pays,
e cause de l'expiosion d'une bombe derriare le batiment de l'Agence
am6ricaine de Nouvelles a ANKARA (a.iourd'hui, on ne connait toujours
pas les auteurs de cette explosicn). Suite a cette explosion, les dirigeants
du "Parti de la Patrie" ont 6t6 arre'(:s et envoy6s devant les Tribunaux-

Par la §uite, l'acte d'accusat-ion ressent le besoin de faire r6f6rence
a la situation actuelle des partis communisies au niveau mondal et com-
mente e son g16 la situation aux Etats-Unis, en Angleterre, en ltaiie et
en France, tentant de dire que seulement dans quelques pays, les partİs
Communistes sont 168aux mais gue ld encore, on les combat.

A ce suiet, on peut lire ceci : "il est tout a {aire clair que ıes partis
communistes des pays qui sont voisins du pays qui a accept6 le com-
munisme et qui essaye de Ie propager au monde, ne sont pas autorisĞs"-

Il n'est pas pr6cis6 le nom du Pays cit6.

Comme nous l'avcns d6iö dit, ii n'y a pas, dans le monde, un pays oü
ii y ait le communisrne. il n'y a pas non plus, un 6tat qui s'efforce
de le propa8er au monde. Depuis LENINE, toute le monde sait gue la
ravolution ne s'exporte pas. Et en{in, bien que le nom du pays gui pro-
page le communisıne ne soit pas cit6, nous pouvons, sur une carte, renou-
,eİer nos connais§ances, en commençant par i'URSS et les autres pays
ai les partis ouvriers et communistes sont au pouvoir, pour savoir dans
quels pays 1es partis ComrBunistes Sont autoris65.

une
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i2

au DANEMARK, en FINLANDE, aux U.S.A.,
les partis communisteS Sont autoris6s.
TURQUIE, l'IRAN et le PAKISTAN, iİs §onİ

La v6rit6 öst
est membre et
de laqueile la
communistes et
16talit6.

au CANADA. au
seulement dans
interdits.

]APoN.
tİois

en
pays

1NDE,
: la

La Turquie fait exception.

Dans .les <ierniers pays de 1'Europe oü Cette interdictiort existait : le
PORTUGAL de SALAZAR, l'ESPACNE de FRANCO et la CRECE des Colonels
oü cette interdiction existait, le parti communiste a 6t6 16gaİis6 par
l.e nouveau r68ime en p]ace. Dans ce cadre, hormis ia Turguie, il ne
reste aucun autre pays oü le parti communİste ne soit pas 1Ğ8a1.

que dans les pays du Conseil de l'Europe, dont la Turquie
ceux de la Comrnunaut6 Economigue Europ6enne, d la porte

TURQU]E irappe pour 6rre membre a part entiöre, les partis
ouvriers 60it, sont au pouvoir, soit, travaillent en toute

temps vont durer les n6gociations Et quelie sera la deci-combien de
sion ?

a

Pour la Turqu_ie, ie şens de cette demande
dans cette communauta, se consid6rant comme

est qu'elle souhaite se voir
partie int6grante de celle-ci.

Dans ces conditions, il est n6cessaire
qui en d6co,,ıleni.

gu'elle accomplisse les ob] igations

Mais, en dehors de tout ça, supposons que nous ne §oyons pas un pays
de l'Europe et que nous n'ayons pas demand6 notre adh6sion ;i la C.E.E.
Nous sommes un pays gue l'on s'efforce de d6mocratiseı. Atteindfe le
niveau des pays les plus d6velopp€s et modernes n'est possible qu'en
r6soivant 1es problömes qu.i s'irnposent avec la contribution consciencieuse
de chacun, tout en praservant ies int6r6ts et les droits des uns et des
autres. Pour ce]a la d6mocratisation est primordial€. Cela est n6cessaire
aussi pour ne pa6 se heurter tous les dix ans ö un coup d'6tat militaire.
La condition sine qua non de la d6mocratisation est gue dans notre pays
aussi, le parti communiste n,üğne 16galement ses actiVit6s.

Dans l'acte d ' accusation,
ceci :

on constate une phrase non d6velopp6e qui dit

"existe-t*il en Turguie une siiuation pour accepter ou non
d'un parti communiste ? le İait que l'on ne peut savoir si
turc veut ou noı de ce parti est Evidemment d.une grande
(pa8e 2l )

la cr6ation
ie peuple

importance"

Ceci est vrai. Pour savoir quelle id6e peut etre accept6e cu non, it
faut avant tout qu'elle soİt propo56e. C'est la m6me chose pour le parti.
D6sormais, nous pouvons donc dire que le rülsultat est positil aussi bien
pour le P.C.T. que pour le P,o.T. Les deux parİis ont 6t6 c166Ş et
malgr6 la r6pression, ils ont reçu 1e soutien necessaire et ont pu continuer
leurs. acti.Jit6s jusqu'A nos jours. Ces deux partis se sont adress6s a
notre peuple pour cr6er, dös le dı6part, les conditionS ad6quates pour
un travail l6gai du Parti communist€ Unifi6 de Turguie. C'est cela le
sens du retour au pays des deux secr6taires g6n6raux.

Sans doute n'est-il pas possjble de comparer la Turquie et le Pakistan
et l'Iran acİüel. M€me les procureurs n'ont pas la force de le faire.
La Turguie est un payş d'Europe et elle a demand6 l'adh6sion ğ la C.E,E.
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La large attention que l'on nous a accord6e lors de notre ıetour il y
a sept mois, la iarte place occup6e dans ia presse, les d6clarations
des autorit6s, les enqu6tes, grandes oU petites, men6es par di.ıers mi-
lieuX, ont expos6 une situaiion int6ressante. Les 16sultats d'une enqu6te
morıtrent qu'une proportion importante de la population est pour que notreparti puisse travailler 16galement. Ceux gui sont contre -avec ceux qui
ne se prononcent pas, et pour cause- §ont maioritaires. une enqu€te menĞe
parmi les artiStes et les gen6 du spectac]e et de la culİure montre que
presque tous sont d'accord pour la l6galisation de notre parti. En ce
gui concerne -les grands industriels et les hommes d'affaires, il se sont
majoritairement exprimĞs positiVement. Mais la tendance maioritaire 6taitqu'il failait attendre quelqu€s mois, voire gueiques ann6es.

Quant au Premier Ministre, Mr oZAL, exprimant ses pens6es sur ceil a d6clar6 : 's'il nıy avait qııe moi, je laisserai libre ce parti,
dans un tel cas, il y aura des gens qui auront peur..

Cele veut dire que, pour le Premier Minİstre Turc

l) il n'existe pas un t€l döiit

2) le parti mener des activit6s

sLıjet,
mais

peut imm6diatement
ce

}6gales

Peur et il faut en tenirf} mais dans/cas, il y
compte

auıa des 8ens qui auront

Les ieaders des partis d'opposition, en particuiier ıe Principaı parti
de l'opposition, estiment que le parti doit 6tre l6gal imm€,diatement et
que toutes les pens6es doivent pouvoir s'organiser librement. Le deuxiöme
parti de l'opposition a l 'Assembı6e Nationale, sieXprimant plus timide-
ment, a d6clar6 qu'il ne s'opposerait pas ö la lĞ8alisation. Seion tous
ıes autres partis d'opposition ne si68eant pas i l'Assemblöe Nationale
6ı cause du systdme Ğlectoral, il faut gue le parti soit 16galis6.

Le Pr6sident de la R6publique, Mr EVREN, a d6clar6 quant ıi lui ı

"Est-çe maintenant qu'ils ont trouv6 la raison ? il se cache ün but der-
riğre cela. Ils {les communisies) reçoivent des directives d'un centre.
Quaıd ce parti ne recevra plus de directives de l'ext6rieur, comme les
partis en Europe, quand il se dirigera lui-m6me, alors il pourra 6tre
l6gai en Turquie".

Pr6cisons en Passant qu'aucun titre, ni aucun poste ne peut donner ledroit a guelqu'un de dire ce genre de choses. Moi, pendant toute mavie, je n'ai reçu de directives de personne. Seulement mes id6es et je
ne connais pas d'autres sources de directives que le Programme et ]es
statuts de mon parti. Cela est valable aussi bien pour moi gue pour
Nabi YAccı pour le P.C.T. Ce genre d'all6gations se retourne conlre
son auteur comme un boomerang.

Quant i un soit disant centre de directives, Mr EVREN se trompe gıande-
meni. ceux qui le r6İutent sont les Procureurs ei les actes d'accusationgu'iis ont pr6par6s. Dans ces actes, aucun argument n'est avanc6 confir-
mant les paroles infond6es de Mr EVREN. Dans ce cas, iI faut considörer
que cette rğserşe de Mr EVREN ne se justifie plus et que, dans les paro-
les de Mr EVREN, il faut comprendre : "ce parti peut etre cr6..
Laissons de c6t6 les autres pays, leurs pratiques et i,eurs libert6s.
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Ne faudrait-ii pas demander quel est le d6lit qui est reconnu comme tei
par les Procureurs, par les leaders de§ partis d'opposİtion, les plus
hautes autorit6s du pays comme le Pr6sident de la R6publique et le
Premier Ministre et non par ia population d'aprös les enguates eİfectu6e5 ?

i+

Un tel d6]it peut-il exister ?

Comment pouvez-vous faire accepter cela i ia conşcience de ia soci6t6.

Lorsque ]'article l2 de la constitution de l960 similaire i l'article lo
de li Constitution de t982 6tait en vigueur, mon parti travaillait ı68ale-
ment. Comment peut-on, auiourd'hui, s'appuyer sur cet article pour dire
que cette Constitution ne permet Pas un teı parti ?

La Constitution de l982 dont Mr EVREN disait qu'il s'opposerait a toute
modification, est modifi6e dös les premiĞres ann6es et cela de la façon
la plus d6mesur6e. Certains articles restent en vigueur mais dans la prati-
que, -ils sont caducs .

L'article 84 de la Constitution n'
t983. ia Constitutİon est modifi6e,
aprös le r6f6rendum de i987 et le
tres. cette conception per si s tante
de notre peuple.

un tout dernier mot: l'acte
sauf de deux trğs importantes

La premiöre : il y a une accusation li6e
rien sur le programme et les Statuts de
session.

a plus de sens depuis I'Assembi€e de
par la torce des voix de la population
nouveau r6f6rendum en apportera d'au-

est une entrave pour la d6mocratisation

d'accusation par-le de beauccup de choses

au P.C.U
ce parti

.T.
qU'

, mals
iis ont

ils
en

ne di sent
leur pos-

"Vous etes communistes de par le P.C,U.T." et C'est tout !

La deuxiöme : c'est la particularit6 de notre retour, notre but et nos
ccmportements. Mais ceux qui ont 6crit l'acte d'accusation m'ont pos6
des questions sur le congrĞs de notre Parti (P.o.T.) tenu EN 1977 eİ
aucune question Concernant le P.C.U.T.

A1.ors que nous avions exprim6 c]airement, aussi bien dans ]es proiets
de programme et de statuts du P.C.U.T. que dans nos dacıarations avant
notre retour, ce que nous pensions et ce que nous comptions faire.

cet oubti est conscient ei voıontaire.

Messieurs les Juges,

En rentrant dans notre pays, nous nous somm€s adress6s i notre peuple.
Nous avons annonc6 que nous souhaitions que le P.C.U.T. puisse travai]ler
l65alement dĞs sa cr6ation et ainsi contribuer ii ]a dĞmocratisation de
notre pays qui constitue le fond de tous les problömes auxqueis est con-
front6e la Turquie,

Nous avons fait notre demande.

La r6ponse est positi ve.

Messieurs les Juges, c'est l'essentiel pour nous-
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